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Massacrez hommes, femmes et petits enfants ! 

Le livre d’Ézéchiel s’ouvre par une scène qui fait froid dans le dos : 

Puis il cria d’une voix forte à mes oreilles : approchez, vous qui devez 
châtier la ville, chacun son instrument de destruction à la main ! 2 
Et voici, six hommes arrivèrent par le chemin de la porte supérieure du 
côté du septentrion, chacun son instrument de destruction à la 
main. Il y avait au milieu d’eux un homme vêtu de lin, et portant une 
écritoire à la ceinture. Ils vinrent se placer près de l’autel d’airain. 3 La 
gloire du Dieu d’Israël s’éleva du chérubin sur lequel elle était, et se 
dirigea vers le seuil de la maison ; et il appela l’homme vêtu de lin, et 
portant une écritoire à la ceinture. 4 L’Éternel lui dit : passe au milieu de 
la ville, au milieu de Jérusalem, et fais une marque sur le front des 
hommes qui soupirent et qui gémissent à cause de toutes les 
abominations qui s’y commettent. 5 Et, à mes oreilles, il dit aux 
autres : passez après lui dans la ville, et frappez ; que votre œil soit 
sans pitié, et n’ayez point de miséricorde ! 6 Tuez, détruisez les 
vieillards, les jeunes hommes, les vierges, les enfants et les femmes ; 
mais n’approchez pas de quiconque aura sur lui la marque ; et 
commencez par mon sanctuaire ! Ils commencèrent par les anciens qui 
étaient devant la maison. 7 Il leur dit : souillez la maison, et remplissez 
de morts les parvis ! Sortez ! Ils sortirent, et ils frappèrent dans la ville. 8 
Comme ils frappaient, et que je restais encore, je tombai sur ma 
face, et je m’écriai : ah ! Seigneur Éternel, détruiras-tu tout ce qui 
reste d’Israël, en répandant ta fureur sur Jérusalem ? 
Ézéchiel 9:1−8. 

La scène est révoltante. Un homme parcourt la ville à la recherche de ceux 
qui soupirent et gémissent à cause de l’apostasie d’Israël. Il place une 
marque sur leur front pour les protéger de ceux qui le suivent avec leurs 
instruments de destruction. Ceux qui n’ont pas la marque sont 
immédiatement abattus et massacrés. Hommes, femmes et petits enfants 
sont tous décimés sans la moindre pitié ou miséricorde. Personne n’est 
épargné. 



5 

Durant des siècles, Jéhovah avait envoyé ses prophètes dans tout le pays 
pour détourner les habitants de leur idolâtrie et les ramener à lui. Ils avaient 
refusé de l’écouter. Vers l’an 606 av. J.-C., le prophète Jérémie avait prédit la 
première des trois attaques de Jérusalem. 

La parole fut adressée à Jérémie sur tout le peuple de Juda, la quatrième 
année de Jojakim, fils de Josias, roi de Juda, c’était la première année de 
Nebucadnetsar, roi de Babylone, 2 parole que Jérémie prononça devant 
tout le peuple de Juda et devant tous les habitants de Jérusalem, en 
disant : 3 depuis la treizième année de Josias, fils d’Amon, roi de Juda, il 
y a vingt-trois ans que la parole de l’Éternel m’a été adressée ; je vous ai 
parlé, je vous ai parlé dès le matin, et vous n’avez pas écouté. 4 

L’Éternel vous a envoyé tous ses serviteurs, les prophètes, il les a 
envoyés dès le matin ; et vous n’avez pas écouté, vous n’avez pas 
prêté l’oreille pour écouter. 5 Ils ont dit : revenez chacun de votre 
mauvaise voie et de la méchanceté de vos actions, et vous resterez dans 
le pays que j’ai donné à vous et à vos pères, d’éternité en éternité ; 6 
n’allez pas après d’autres dieux, pour les servir et pour vous 
prosterner devant eux, ne m’irritez pas par l’ouvrage de vos mains, et 
je ne vous ferai aucun mal. 7, Mais vous ne m’avez pas écouté, dit 
l’Éternel, afin de m’irriter par l’ouvrage de vos mains, pour votre 
malheur. 8 C’est pourquoi ainsi parle l’Éternel des armées : Parce que 
vous n’avez point écouté mes paroles, 9 j’enverrai chercher tous les 
peuples du septentrion, dit l’Éternel, et j’enverrai auprès de 
Nebucadnetsar, roi de Babylone, mon serviteur ; je le ferai venir 
contre ce pays et contre ses habitants, et contre toutes ces nations à 
l’entour, afin de les dévouer par interdit, et d’en faire un objet de 
désolation et de moquerie, des ruines éternelles.  
Jérémie 25:1-9 

  



6 

Contexte d’Ézéchiel 9 

Daniel et ses compagnons furent faits prisonniers lors de la première prise de 
Jérusalem en 606 av. J.-C. Cependant, Jérusalem refuse toujours de se 
repentir et d’apprendre la leçon. Elle est donc assiégée une seconde fois en 
599 av. J.-C., ce qui ne l’empêche pas de continuer dans sa mauvaise voie. 
Finalement, c’est en 586 av. J.-C. que Nébucadnetsar vient pour détruire 
complètement la ville. Voici comment le décrit Uriah Smith :  

Le siège de Jérusalem 
 
Comme toute personne consciente de proclamer une vérité bien connue, 
il va tout de suite présenter une série de détails capables de prouver son 
exactitude. La chute de Jérusalem rapportée ici, et prédite par Jérémie, 
s’est accomplie en 606 av. J.-C. (Jérémie 25:8-11). Jérémie situe cette 
captivité lors de la quatrième année de Jojakim ; Daniel, durant sa 
troisième année. Cette apparente contradiction est expliquée par le fait 
que Nébucadnetsar prépara son expédition vers la fin de la troisième 
année de Jojakim, année à partir de laquelle Daniel se base. Mais le roi 
ne parvint pas à obtenir la soumission Jérusalem avant le neuvième mois 
de l’année suivante, année prise en compte par Jérémie. Jojakim, bien 
que lié pour être emmené à Babylone, s’humilia et fut autorisé à rester à 
Jérusalem en tant que souverain tributaire du roi de Babylone. 

C’était la première fois que Jérusalem était prise par Nébucadnetsar. Par 
la suite, la ville se révolta deux fois, mais elle fut reprise par le même 
roi, et il la traita avec toujours plus de sévérité. La deuxième prise eut 
lieu sous le règne de Jojakin, fils de Jojakim, c’est alors que tous les 
ustensiles sacrés furent détruits ou pris, et les plus nobles des habitants 
furent emmenés en captivité avec le roi. La troisième prise se produisit 
sous Sédécias, quand la cité dû faire face à un terrible siège d’un an et 
demi. Les habitants de la ville durent endurer toutes les horreurs de la 
famine extrême. Finalement, la garnison et le roi tentèrent de s’échapper 
de la ville, mais ils furent capturés par les Chaldéens. Ceux-ci 
massacrèrent les fils du roi devant lui, et ses yeux furent crevés, puis il 
fut emmené à Babylone. Ainsi s’accomplit la prédiction d’Ézéchiel 
(Ézéchiel 12:13), selon laquelle le roi devait être conduit en captivité à 
Babylone, où il mourrait sans l’avoir vue. C’est à ce moment-là que la 
ville et le temple furent complètement détruits, et toute la population de 



7 

la campagne, à peu d’exception près, fut déportée à Babylone, en 
586 av. J.-C. Uriah Smith, Les prophéties de Daniel Commentaire sur 
Daniel 1:1-2 

C’est vers l’an 594 av. J.-C., sept ans avant la troisième attaque finale, 
qu’Ézéchiel proclama la terrible prophétie contenue dans le chapitre 9 de son 
livre. Il y est question de ceux qui viennent du nord pour châtier la ville. 
Nébucadnetsar était venu châtier la ville depuis 606 av. J.-C. et il venait bien 
du nord. 

Puis il cria d’une voix forte à mes oreilles : approchez, vous qui devez 
châtier la ville, chacun son instrument de destruction à la main ! 
(Ézéchiel 9:1-2). 2 Et voici, six hommes arrivèrent par le chemin de la 
porte supérieure du côté du septentrion, chacun son instrument de 
destruction à la main. 

Il est intéressant de remarquer que Flavius Josèphe mentionne que cinq 
généraux ont participé au siège de Jérusalem à cette époque. 

Ils prirent la ville le neuvième jour du quatrième mois la onzième année 
du règne de Sédécias. Le roi Nébucadnetsar leur avait confié le siège et 
il était lui-même resté en arrière dans la ville de Ribla. Voici, pour 
information, les noms des généraux qui ont ravagé et remporté la 
victoire sur Jérusalem : (1) Nériglissar, (2) Samgar Nebo, (3) Rabsaris, 
(4) Sorsechim, et (5) Rabmag. La ville tomba vers minuit, les généraux 
ennemis entrèrent alors dans le temple. Lorsque Sédécias l’apprit, il prit 
ses femmes, ses enfants, ses amis et ses officiers et ils s’enfuirent tous 
par les fossés fortifiés. Quelques déserteurs en informèrent les 
Babyloniens qui se hâtèrent de se lancer à leur poursuite à l’aube. Ils les 
rattrapèrent non loin de Jéricho et les capturèrent. 
Flavius Josèphe, Antiquités judaïques, livre 10, chapitre 8.2 

 

Voici ce qu’écrit Adam Clarke dans son commentaire d’Ézéchiel 9:1 :  

Les six hommes avec les instruments de destruction représentent les 
Chaldéens qui avaient pour but de détruire la ville. Lorsque le nord est 
mentionné, il devient évident qu’il s’agit ici des armées babyloniennes. 
Adam Clarke, Commentaire d’Ézéchiel 9:1 
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Il y a une légère ambiguïté ici. On peut comprendre qu’il y a six hommes avec 
des instruments de destruction et un homme avec l’écritoire, soit sept 
personnes au total, ou alors qu’il y a cinq hommes armés, plus le scribe, soit 
six personnes en tout. Ellen White mentionne cinq hommes avec les 
instruments de destruction comme nous le verrons par la suite, tandis que 
James White parle de six hommes armés. Cela n’est pas un point capital, mais 
il est tout de même bon de le garder à l’esprit.  

L’idolâtrie d’Israël 
Il est important de remarquer qu’Israël était devenu un peuple idolâtre 
comme le montre Ézéchiel chapitre 8 et de nombreux autres passages. 

Et il me conduisit à l’entrée de la porte de la maison de l’Éternel, du 
côté du septentrion. Et voici, il y avait là des femmes assises, qui 
pleuraient Thammuz. 15 Et il me dit : vois-tu, fils de l’homme ? Tu 
verras encore d’autres abominations plus grandes que celles-là. 16 Et il 
me conduisit dans le parvis intérieur de la maison de l’Éternel. Et voici, 
à l’entrée du temple de l’Éternel, entre le portique et l’autel, il y avait 
environ vingt-cinq hommes, tournant le dos au temple de l’Éternel et 
le visage vers l’orient ; et ils se prosternaient à l’orient devant le 
soleil. Ézéchiel 8:14-16. 

Nous remarquons également que les Israélites adorent des dieux qui 
viennent de l’orient. Tout ce système idolâtre s’était développé dans la 
région de Babylone sous l’influence de Nimrod. Cette région se trouve au 
nord-est d’Israël. Lorsque les armées babyloniennes vinrent pour envahir 
Israël, elles vinrent par le nord pour éviter de traverser le désert. 

Car tu as abandonné ton peuple, la maison de Jacob, parce qu’ils sont 
pleins de l’Orient, et adonnés à la magie comme les Philistins, Et parce 
qu’ils s’allient aux fils des étrangers. Ésaïe 2:6. 

L’idée est que les Israélites ayant choisi d’adorer les dieux babyloniens, ils 
furent livrés entre les mains des Chaldéens. En choisissant l’idolâtrie, Israël 
rendait hommage à Satan, ce dernier pouvait alors les réclamer comme lui 
appartenant. 
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Punition de l’idolâtrie 

Les Dix Commandements nous disent clairement ce qui arrive lorsqu’on 
tombe dans l’idolâtrie : 

Tu ne te prosterneras point devant elles [les idoles], et tu ne les serviras 
point ; car moi, l’Éternel, ton Dieu, je suis un Dieu jaloux, qui punis 
l’iniquité des pères sur les enfants jusqu’à la troisième et la 
quatrième génération de ceux qui me haïssent… Exode 20:5. 

Israël était tombé dans l’idolâtrie, le texte nous dit alors que la sentence est 
la punition de l’iniquité des pères sur les enfants. C’est justement ce qui 
arrive à lsraël dans Ézéchiel chapitre 9. Le péché d’idolâtrie des nombreuses 
générations successives aboutit à la visitation des jugements divins à 
l’époque de Daniel et de ses amis. L’importance du lien avec Babylone 
montre que cette compréhension est liée aux conséquences naturelles par 
une réalisation immédiate de la prophétie. Nous savons que la destruction de 
Jérusalem en 586 av. J.-C. n’était pas une complète réalisation de la 
prophétie, cependant, elle montre comment cette dernière se réalise par des 
agents humains à cause des péchés d’Israël. 

Application d’Ézéchiel 9 pour la fin des temps 
Même si la prophétie d’Ézéchiel 9 se réalise partiellement sept ans après la 
vision du prophète lors de la prise de Jérusalem, elle verra sa complète 
réalisation aux derniers jours de l’histoire de la terre, car nous trouvons un 
parallèle prophétique avec l’Apocalypse.  

Après cela, je vis quatre anges debout aux quatre coins de la terre ; ils 
retenaient les quatre vents de la terre, afin qu’il ne soufflât point de vent 
sur la terre, ni sur la mer, ni sur aucun arbre. 2 Et je vis un autre ange, 
qui montait du côté du soleil levant, et qui tenait le sceau du Dieu 
vivant ; il cria d’une voix forte aux quatre anges à qui il avait été donné 
de faire du mal à la terre et à la mer, et il dit : 3 Ne faites point de mal à 
la terre, ni à la mer, ni aux arbres, jusqu’à ce que nous ayons 
marqué du sceau le front des serviteurs de notre Dieu. 
Apocalypse 7:1-3. 
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Vous trouverez le lien entre Ézéchiel 9 et Apocalypse 7 dans des citations de 
l’histoire adventiste telle que celle-ci : 

Dieu vous appelle à choisir, vous pouvez garder ses commandements et 
recevoir son sceau, ou servir son rival et recevoir la marque de la bête. Il 
vous avertit des terribles conséquences de la seconde possibilité. Le 
grand jour de sa colère est tout proche et ce jour-là, nous aurons besoin 
d’un bouclier. L’ange destructeur est sur le point de passer parmi les 
hommes, les armes de destruction sont sur le point de frapper, les 
quatre vents sont sur le point d’être relâchés et seul le signe, la 
marque de Dieu, le sceau divin nous épargnera du destructeur. Voir 
Ex. 12, 13 ; Ézé 9 ; Apoc. 7,1-4. R.F Cottrell, RH 28 juil. 1859. 

Avant d’aller plus loin, il peut être intéressant de montrer que les mots 
sceau, signe et marque sont des synonymes directs et que ce qui est vrai 
pour l’un d’eux le sera aussi parfaitement pour les autres. Si le lecteur 
consulte l’entrée « sceau » dans le dictionnaire Le Robert il trouvera, 
entre autres, les définitions suivantes : « Cachet officiel gravé en creux 
et dont l’empreinte est apposée sur des actes pour les authentiquer. Ce 
qui authentifie, confirme. Marque de fabrique indiquant l’origine. » 
Toujours dans ce même dictionnaire, un signe signifie « une marque ou 
une preuve ». La marque est définie ainsi : « Signe, empreinte que l’on 
met sur une chose pour la distinguer, la reconnaître… » 
Apocalypse VII, 1-4. « Après cela, je vis quatre anges debout aux quatre 
coins de la terre ; ils retenaient les quatre vents de la terre, afin qu’il ne 
soufflât point de vent sur la terre, ni sur la mer, ni sur aucun arbre. Et je 
vis un autre ange, qui montait du côté du soleil levant, et qui tenait 
le sceau du Dieu vivant ; il cria d’une voix forte aux quatre anges à 
qui il avait été donné de faire du mal à la terre et à la mer, et il dit : 
ne faites point de mal à la terre, ni à la mer, ni aux arbres, jusqu’à 
ce que nous ayons marqué du sceau le front des serviteurs de notre 
Dieu. Ne faites point de mal à la terre, ni à la mer, ni aux arbres, jusqu’à 
ce que nous ayons marqué du sceau le front des serviteurs de notre 
Dieu. » Apocalypse 7:1-3. En comparant les textes précédents avec 
Apocalypse 14, nous voyons que les 144 000 « avaient son nom et le 
nom de son Père écrits sur leurs fronts. » Dans Apocalypse 7 le sceau du 
Dieu vivant est placé sur le front des enfants de Dieu pour qu’ils ne 
soient pas frappés par les jugements divins. Dans Ézéchiel 9, le même 
processus de destruction est présenté sous un angle légèrement 
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différent. On peut y voir six hommes s’approcher avec « des 
instruments de destruction » ou des « armes pour tailler en pièces » 
(note de marge), mais ils ne peuvent pas commencer leur œuvre 
destructrice tant que l’homme avec l’écritoire à la ceinture n’est pas 
passé dans la ville pour « mettre une marque sur le front de ceux 
qui se lamentent au sujet des abominations qui s’y commettent. » 
Ensuite, les hommes avec les instruments de destruction reçoivent 
l’ordre d’exterminer tous ceux qui n’ont pas la marque. Voir verset 6. 
Nous comprenons ici que la destruction représentée ici est la même que 
le « vin de la colère de Dieu » dans Apocalypse 14:9. James White, 
What is the Mark of the Living God [Qu’est-ce que la marque du Dieu 
vivant], RH 15 sept 1863. 

On comprend que la destruction de ceux qui n’ont pas le sceau de Dieu aura 
lieu après la proclamation du message du troisième ange tandis que le vin de 
la fureur de Dieu, est versé sans mélange dans la coupe de sa colère. Ellen 
White fait le commentaire suivant à propos des hommes avec les instruments 
de destruction. 

Voici comment elle fait le lien entre les visions d’Ézéchiel 9 et celles 
d’Apocalypse 7 : 

Le scellement des serviteurs de Dieu est ici le même que celui qui est 
présenté dans la vision d’Ézéchiel. Jean a lui aussi été le témoin des 
révélations les plus étonnantes. {TM 445} 

Si ces deux visions sont les mêmes, alors, les hommes armés des instruments 
de destruction sont le pendant des quatre vents que les quatre anges debout 
aux quatre coins de la terre relâchent sur les hommes dans le chapitre 7 de 
l’Apocalypse. 

Ézéchiel 9 montre la destruction générale des méchants 
S’ils ne se repentent point et qu’ils n’abandonnent pas l’action 
oppressante du Malin sur ceux qui sont investis dans l’œuvre, liant les 
mains des pécheurs dans Sion, ils ne pourront jamais recevoir le sceau 
de Dieu, la marque de l’approbation divine. Ils seront détruits lors de 
la destruction générale des méchants, représentée par les cinq 
hommes ayant leurs instruments de destruction. {3T 267}  
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On voit bien que l’œuvre des cinq hommes avec leurs instruments de 
destruction symbolise la destruction des méchants. Comment celle-ci arrive-
t-elle ? Notez bien les citations suivantes. 

Je vis quatre anges qui se préparaient à réaliser l’œuvre qu’ils étaient 
chargés d’accomplir sur la terre. Jésus était revêtu de ses habits 
sacerdotaux il regarda avec compassion les élus (le reste fidèle), éleva 
les mains, et s’écria d’une voix émue : « Mon sang, Père, mon sang, 
mon sang, mon sang ! » Je vis alors une lumière resplendissante venant 
de Dieu assis sur le grand trône blanc, et elle environna Jésus. Puis je 
vis un ange, auquel Jésus avait confié une mission, voler rapidement 
vers les autres anges qui avaient une œuvre à faire sur la terre, et, agitant 
de haut en bas quelque chose qu’il tenait dans la main, il cria d’une voix 
forte : « Retenez, retenez, retenez, retenez les quatre vents jusqu’à ce 
que les serviteurs de Dieu soient scellés au front ». {PE 37.3} 

Je demandai à l’ange qui m’accompagnait ce que signifiait ce que 
j’avais entendu, et ce qu’allaient faire les quatre anges. Il me répondit 
que c’était Dieu qui retenait les puissances, et qu’il avait donné à ses 
anges le pouvoir sur les choses de la terre ; que les autres anges 
avaient reçu de Dieu le pouvoir de retenir les quatre vents, mais 
qu’ils étaient sur le point de les lâcher. Et alors que leurs mains 
étaient prêtes à le faire, et que les quatre vents allaient souffler sur 
la terre, l’œil miséricordieux de Jésus se posa sur le reste qui n’était 
pas encore scellé, et il leva ses mains vers le Père pour plaider en leur 
faveur, en disant qu’il avait répandu son sang pour eux. Puis un autre 
ange reçut la mission de voler rapidement vers les quatre anges. Il leur 
demanda de retenir les vents jusqu’à ce que les serviteurs de Dieu soient 
scellés au front du sceau du Dieu vivant. {PE 38.1} 

Nous voyons que les anges de Dieu retiennent les forces du mal jusqu’à ce 
que les serviteurs de Dieu soient scellés. Au moment où cette œuvre est 
achevée, Jésus quitte le sanctuaire, les quatre vents sont relâchés et Satan 
reçoit tous pouvoirs pour plonger le monde dans un grand temps de trouble 
qui ressemblera à ce qui arriva lors de la destruction de Jérusalem. 
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Au moment où il quittera le sanctuaire, les habitants de la terre seront 
plongés dans les ténèbres. À cette heure lugubre, les justes devront vivre 
devant la face de Dieu sans intercesseur. Les restrictions qui pesaient 
sur les pécheurs étant levées, Satan exercera un empire absolu sur 
les impénitents irréductibles. La grâce divine sera parvenue à son 
terme. Le monde aura rejeté la miséricorde de Dieu, méprisé son amour 
et foulé aux pieds sa loi. Les méchants auront franchi les limites de 
leur temps de probation ; l’Esprit de Dieu, auquel ils auront 
obstinément résisté, leur sera enfin retiré. N’étant plus protégés par 
la grâce divine, ils seront à la merci de Satan, qui plongera alors les 
habitants de la terre dans la grande détresse finale. Les anges de 
Dieu, ayant cessé de tenir en échec la violence des passions 
humaines, tous les éléments de discorde seront déchaînés. Le monde 
entier passera par une catastrophe plus redoutable que celle dans 
laquelle périt l’ancienne Jérusalem. {TS 666.1}   

Éléments naturels, tremblements de terre et instabilité 
politique 
Remarquez ce qu’Ellen White écrit à ce propos : 

Jean vit le déroulement de jour de Dieu. Il entendit les cris des foules 
terrorisées : « Le grand jour de sa colère est venu, et qui peut 
subsister ? » L’apôtre lui-même fut épouvanté et accablé.   

Si de telles scènes doivent se produire, si des jugements si terribles 
doivent tomber sur un monde coupable, quel sera le refuge du peuple de 
Dieu ? Comment sera-t-il protégé du passage de la colère ? Jean vit les 
éléments naturels : les tremblements de terre, les tempêtes et les 
luttes politiques, comme étant retenus par quatre anges. Ces vents 
sont contrôlés jusqu’à ce que Dieu ordonne leur libération. C’est là 
que se trouve la sécurité de l’Église. Les anges de Dieu obéissent à son 
ordre de retenir les vents de la terre afin qu’ils ne soufflent pas sur elle, 
ni sur la mer, ni sur aucun arbre, jusqu’à ce que les serviteurs de Dieu 
soient scellés sur leur front. L’ange tout puissant monte de l’est (du 
soleil levant). Le plus puissant des anges tient dans sa main le sceau du 
Dieu vivant, le seul qui peut donner la vie, qui peut placer le signe ou 
l’inscription sur le front de ceux auxquels l’immortalité, la vie éternelle 
sera accordée.  
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C’est la voix de cet ange élevé qui a l’autorité d’ordonner aux quatre 
anges de contrôler les quatre vents jusqu’à ce que cette tâche soit 
achevée, et jusqu’à ce qu’il ordonne de les lâcher. {Témoignages pour 
les pasteurs, p 226} 

Les anges qui retiennent les vents retiennent donc des catastrophes 
naturelles et des combats politiques. Remarquez qu’Ellen White présente ces 
deux notions comme des éléments de la nature. La nature et la morale 
humaine sont considérées pareillement. 

Jean put voir quatre anges debout aux quatre coins de la terre ; ils 
retenaient les quatre vents de la terre, afin qu’il ne soufflât point de 
vent sur la terre, ni sur la mer, ni sur aucun arbre. Ces symboles 
illustrent les malheurs qui vont fondre sur la terre, mais que les anges de 
Dieu retiennent avec bienveillance jusqu’à ce que les serviteurs de Dieu 
soient scellés sur leur front. 

Les vents, tremblements de terre et les tempêtes ne sont pas les 
manifestations capricieuses d’une mécanique incontrôlée. Toute la 
nature est pleinement contrôlée par les lois physiques. C’est 
l’expression d’une puissance supérieure. « Il tient dans sa main les 
vents », « il recueille les eaux dans le creux de ses mains », « il prend 
les nuées pour son char », « l’Éternel était sur son trône lors du déluge ; 
l’Éternel sur son trône règne éternellement ». Qu’aucune sagesse 
humaine ne détrône ni ne défie le Souverain de l’univers. « Dieu a fait le 
monde et tout ce qui s’y trouve » et c’est lui qui le fait vivre. Toute la 
nature fonctionne selon les lois qu’il a mises en place et qui sont 
l’expression de sa volonté souveraine. — Manuscrits 10, 1906 
{3MR 342,2}   

C’est une des grandes merveilles des lois que Dieu a mises en place 
dans la nature, l’effet est suivi de sa cause avec une constance 
infaillible. Les graines semées produiront la moisson 
correspondante. Il en est de même avec la nature humaine. Celui 
qui sème pour sa chair moissonnera de la chair la corruption, mais 
celui qui sème pour l’Esprit moissonnera de l’Esprit la vie éternelle. Si 
les humains réalisaient qu’ils déterminent eux-mêmes la nature de la 
moisson, ils prêteraient davantage d’attention aux graines qu’ils sèment. 
— Manuscrits 104, 1898. {3MR 342,3}  
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Le monde naturel est une expression de la volonté suprême de Dieu. L’ordre 
et la paix que l’on peut voir dans la création sont l’expression de l’amour et 
de l’attention de notre Père. Lorsque les vents sont relâchés, la nature et 
l’humanité seront remises entre les mains du dieu qu’elles auront choisi. 
Celles qui n’auront pas reçu le sceau divin refléteront l’esprit de Satan. Alors 
que l’homme exploite la nature et profite des ressources de la planète dans 
son propre intérêt, cette dernière va de plus en plus refléter son esprit de 
destruction et elle deviendra un instrument de mort. 

Avec la soi-disant sagesse des hommes, la nature devient un agent 
destructeur. Les bonnes choses qui ont été données à l’homme pour 
son bien sont maintenant changées en malédiction. En utilisant des 
vins et des liqueurs, l’homme est devenu l’esclave de ses appétits. 
Dieu n’intervient pas avec des miracles pour changer le mal en bien, car 
il laisse la nature suivre les lois éternelles qu’il a mises en place. Il n’y a 
point de paix pour les méchants, a dit l’Éternel. Que tout lui fasse la 
guerre. La nature lui répond : « il n’aura point de paix. » Si l’homme 
décide de se prendre en main et de faire ce qu’il lui plaît, il œuvre 
contre Dieu et contre la nature. Sa convoitise devient pour lui un 
instrument de mort. {3MR 344,2}   

Pour expliquer comment la nature peut devenir un agent de destruction, 
Ellen White mentionne la production de vin. L’homme prend les raisins 
produits naturellement par la nature et en fait une malédiction destructrice. 
C’est le même processus à une plus grande échelle lorsque les quatre vents 
sont relâchés. Le vin de Babylone qui enivre toutes les nations sera la cause 
d’une énorme gueule de bois pour le monde entier. Pourtant, c’est l’homme 
qui en est à l’origine à cause de ses appétits, ceux-ci deviennent alors des 
instruments de mort. 

Ces instruments de mort (ou vents) sont le pendant des hommes armés 
d’Ézéchiel 9. C’est le même évènement qui nous est décrit là. Satan utilise 
pleinement les forces de la nature et les courants politiques pour détruire les 
hommes tandis que les anges de Dieu retiennent les vents. Remarquez le 
passage ci-après : 
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Mes frères, combien de temps attendrez-vous encore avant de vous 
préparer pour le sceau de Dieu ? Chaque fois que vous vous détournez 
de Dieu, que vous faites un pas de plus dans le péché, c’est un pas de 
plus vers la destruction. Chaque acte de désobéissance à la Parole divine 
vous expose à des pertes irréparables. Chaque moment de relâchement, 
de complaisance envers soi-même, chaque négligence des conseils 
divins et de l’appel à travailler pour le maître vous place sous 
l’influence et la puissance du prince des ténèbres. Votre chandelier peut 
être retiré de sa place à tout moment. Quatre anges puissants retiennent 
encore les quatre vents de la terre, de terribles destructions sont ainsi 
empêchées. Les accidents sur terre ou sur mer, les pertes humaines 
se comptent tous les jours plus nombreuses à cause des tempêtes, 
des catastrophes ferroviaires, des incendies, des terribles 
inondations, et des vents qui excitent les nations pour le combat 
final tandis que les quatre anges retiennent les vents et empêchent 
l’épouvantable puissance de Satan de pleinement se déchaîner 
jusqu’à ce que les serviteurs de Dieu soient scellés sur leur front. 
Préparez-vous ! Préparez-vous ! Je vous en supplie, préparez-vous avant 
qu’il ne soit trop tard, trop tard pour toujours. Les ministres de la 
vengeance déverseront les terribles jugements sur un peuple oublié 
par Dieu. RH 7 juin 1887. 

À nouveau, on peut voir que les quatre vents retenus par les anges sont 
l’épouvantable puissance de Satan. Les visions d’Ézéchiel 9 et d’Apocalypse 7 
sont les mêmes. C’est pourquoi les vents relâchés et les hommes avec les 
instruments de destruction venant accomplir la vengeance sont un seul et 
même évènement. Les jugements tombent sur un peuple oublié par Dieu, car 
ce dernier s’est retiré à contrecœur, il a laissé Satan agir à sa guise, car c’est 
le dieu que le peuple s’est choisi. Les hommes avec les instruments de 
destruction représentent le déchaînement du pouvoir satanique. 

Voici comment nous pouvons résumer ces évènements : 

1. Les anges de Dieu retiennent les vents jusqu’au scellement des 
justes. 

2. Jésus quitte alors son rôle d’intercesseur dans le sanctuaire. 
3. L’entrave des méchants est levée et l’Esprit de Dieu qui a été 

repoussé encore et encore se retire. 
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4. Les vents sont relâchés/les hommes armés viennent tuer tous ceux 
qui n’ont pas le sceau (c’est le même évènement).  

5. Le monde n’est plus protégé des méchants, car il refuse le sceau de 
Dieu.  

6. Satan plonge le monde dans le temps de trouble final et détruit la 
terre par des séismes, des tempêtes et des querelles politiques. 
Satan et ses agents sont les ministres de la vengeance.  

7. La terre entière est en ruine et la désolation est plus terrible que lors 
de la destruction de Jérusalem. 

Voyons comment cette séquence d’évènements est décrite dans la Tragédie 
des siècles avec la destruction de Jérusalem : 

En mettant le comble à leur endurcissement, les Juifs avaient forgé leurs 
propres chaînes. La destruction de leur nation et tous les maux qui 
suivirent leur dispersion ne furent que le fruit de leurs œuvres. Le 
prophète l’avait dit : “Ce qui cause ta ruine, Israël, c’est que tu as été 
contre moi”, “car tu es tombé par ton iniquité”. Maints auteurs citent les 
souffrances du peuple juif comme l’accomplissement d’un décret divin. 
Par cette erreur, le grand séducteur s’efforce de masquer son œuvre. 
C’est à cause de leur mépris obstiné de la miséricorde et de l’amour 
divins que les Juifs s’étaient aliéné la protection du ciel et que Satan 
avait pu les dominer. Les cruautés inouïes dont ils se rendirent 
coupables durant le siège de Jérusalem démontrent la façon dont 
Satan traite ceux qui se soumettent à lui. {TS 36.1} 

Nous comprenons peu combien nous sommes redevables au Seigneur de 
la paix et de la protection dont nous jouissons. C’est la puissance de 
Dieu qui préserve l’humanité de tomber entièrement entre les mains de 
Satan. Les désobéissants et les ingrats feraient bien de le remercier de la 
patience et de la miséricorde avec lesquelles il tient en échec la cruauté 
du Malin. C’est lorsqu’on dépasse les bornes de sa longanimité, qu’il 
retire sa protection. Ce n’est pas Dieu qui exécute la sentence qui suit 
la transgression. Il se borne à abandonner à eux-mêmes les 
contempteurs de sa grâce, qui récoltent alors la moisson de leurs 
semailles. Tout rayon de lumière rejeté, tout avertissement méprisé, 
toute mauvaise passion caressée, en un mot, toute transgression de la loi 
de Dieu est une semence qui porte sûrement ses fruits. L’Esprit de 
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Dieu finit par abandonner le pécheur impénitent et le laisse 
désarmé devant ses propres passions, comme devant l’inimitié et la 
malignité de Satan. La destruction de Jérusalem est un 
avertissement solennel à l’adresse de tous ceux qui restent sourds 
aux offres de la grâce divine et qui résistent aux tendres appels de sa 
miséricorde. Jamais on ne vit témoignage plus décisif de la haine de 
Dieu pour le péché, et de la certitude du châtiment qui fondra un jour 
sur les coupables. {TS 36.2} 

La prophétie du Seigneur touchant Jérusalem doit avoir un autre 
accomplissement dont ce néfaste évènement n’est qu’une pâle 
image. Dans le triste sort de la cité élue, il faut lire ce qui arrivera à 
un monde qui a rejeté la miséricorde de Dieu et foulé aux pieds sa 
loi. Sombre est le tableau des souffrances dont notre terre a été le 
témoin au cours de ses longs siècles de crime. À contempler les 
conséquences de la réjection de l’autorité du ciel, le cœur se serre et 
l’esprit se trouble. Mais une scène plus lugubre encore est cachée dans 
l’avenir. La longue procession de tumultes, de conflits, de 
révolutions dont les annales du passé sont faites est peu de chose en 
regard des terreurs du jour de Dieu, jour où l’Esprit, renonçant à 
son rôle protecteur, abandonnera entièrement les pécheurs à 
l’explosion des passions et de la fureur humaine et diabolique. 
Alors, comme jamais auparavant, le monde contemplera les 
résultats du règne de Satan. {TS 37.1} 

Le roi que l’on choisit est celui que l’on sert 
Nous voyons ici la même séquence que lors de la destruction de Jérusalem. 
Dieu la protégeait jusqu’à ce qu’il soit forcé de retirer son Esprit, car il était 
continuellement repoussé. Satan put alors prendre le contrôle de la ville. Cet 
épisode est comparé à ce qui arrivera à la fin du monde. Voici ce que les 
chefs d’Israël ont dit au moment de la crucifixion de Jésus : 

Mais ils s’écrièrent : ôte, ôte, crucifie-le ! Pilate leur dit : crucifierai-je 
votre roi ? Les principaux sacrificateurs répondirent : Nous n’avons de 
roi que César. Jean 19:15. 
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En décidant de choisir César comme leur seul roi, ils se plaçaient sous sa 
domination. C’est ainsi que Dieu a visité leurs iniquités. César est revenu 
quarante ans plus tard et les a détruits. Cela confirme ce qui est indiqué dans 
les Écritures.  

Ne savez-vous pas qu’en vous livrant à quelqu’un comme esclaves pour 
lui obéir, vous êtes esclaves de celui à qui vous obéissez, soit du péché 
qui conduit à la mort, soit de l’obéissance qui conduit à la justice ? 
Romains 6:16. 

Les évènements décrits dans Ézéchiel 9 sont un exemple de ce qui arrivera à 
la fin des temps, en voici le déroulement : 

1. Le peuple rejette les commandements de Dieu et tombe dans 
l’idolâtrie. 

2. Dans sa miséricorde, Dieu envoie un message d’avertissement pour 
les préserver des conséquences de leurs actes. 

3. Le peuple rejette l’avertissement final et continue à pratiquer une 
fausse religion et à adorer de faux dieux. 

4. Le second commandement définit l’idolâtrie et indique que les 
jugements qui tombent sur le peuple sont la visitation des iniquités 
des pères sur les enfants jusqu’à la troisième et la quatrième 
génération. C’est-à-dire que les péchés des pères sont également 
pratiqués et amplifiés par les enfants et ce sont ces derniers qui font 
face au jugement. 

5. Après avoir été de maintes fois repoussé, l’Esprit de Dieu se retire et 
abandonne le peuple apostat aux mains du dieu qu’il s’est choisi. 

6.  Satan a alors le champ libre pour détruire à sa guise ceux qui n’ont 
pas le sceau de Dieu. 
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Nous pouvons voir ce processus de retrait et la visitation des iniquités du 
peuple dans ces versets d’Ézéchiel 9 : 

L’Esprit de Dieu s’est retiré. 

La gloire du Dieu d’Israël s’éleva du chérubin sur lequel elle était, et 
se dirigea vers le seuil de la maison ; et il appela l’homme vêtu de lin, 
et portant une écritoire à la ceinture. Ézéchiel 9:3. 

Les péchés d’Israël sont visités sur le peuple. 

« Eh bien, moi, je n’aurai pas un regard de pitié, je ne les épargnerai 
pas, mais je leur ferai supporter les conséquences de leur 
conduite. ». Ézéchiel 9:10 (BFC). 

Les mots supporter les conséquences est le mot hébreu nathan qui signifie 
« donner ». Cela veut dire que Dieu leur donne ce qu’ils voulaient. Ainsi en 
leur accordant l’objet de leurs désirs Dieu visite leurs iniquités sur eux. Israël 
a choisi un dieu imaginé par Satan, et Dieu les a abandonnés entre les mains 
du chef qu’il avait choisi et lui a laissé le contrôle total. 

L’Esprit de Dieu finit par abandonner le pécheur impénitent et le laisse 
désarmé devant ses propres passions, comme devant l’inimitié et la 
malignité de Satan. La destruction de Jérusalem est un avertissement 
solennel à l’adresse de tous ceux qui restent sourds aux offres de la 
grâce divine et qui résistent aux tendres appels de sa miséricorde. 
{TS 36.2} 

L’ordre de tuer 
Comment comprendre l’ordre ci-dessous quand Dieu ordonne de tuer 
hommes, femmes, et petits enfants ? 

Et, à mes oreilles, il dit aux autres : passez après lui dans la ville, et 
frappez ; que votre œil soit sans pitié, et n’ayez point de miséricorde ! 
Tuez, détruisez les vieillards, les jeunes hommes, les vierges, les 
enfants et les femmes ; mais n’approchez pas de quiconque aura sur lui 
la marque ; et commencez par mon sanctuaire ! Ils commencèrent par 
les anciens qui étaient devant la maison. Il leur dit : souillez la maison, 
et remplissez de morts les parvis ! Sortez ! Ils sortirent, et ils frappèrent 
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dans la ville. Comme ils frappaient, et que je restais encore, je 
tombai sur ma face, et je m’écriai : ah ! Seigneur Éternel, détruiras-
tu tout ce qui reste d’Israël, en répandant ta fureur sur Jérusalem ? 
Ézéchiel 9:5-8. 

Ces textes nous invitent à remettre en question ce que nous croyons sur le 
caractère de Dieu. Celui-ci a-t-il réellement ordonné le massacre des jeunes 
filles et des petits enfants ? La réflexion que nous avons amorcée devrait 
clairement expliquer comment cela se déroule, voyons les choses plus en 
détail. 

Il dit donc : « Un homme de haute naissance partait dans un pays 
lointain pour se faire désigner roi et revenir ensuite. 13 Il appela dix de 
ses serviteurs, leur remit 10 pièces d’or et leur dit : ‘Faites-les fructifier 
jusqu’à ce que je revienne.’ 14 Cependant, ses concitoyens le 
détestaient et ils envoyèrent une délégation après lui pour dire : ‘Nous 
ne voulons pas que cet homme règne sur nous.’ 15 Lorsqu’il fut de 
retour après avoir été désigné roi, il fit venir les serviteurs auxquels il 
avait donné l’argent afin de savoir quels bénéfices chacun avait faits. 16 
Le premier se présenta et dit : ‘Seigneur, ta pièce d’or en a rapporté 
10.’ 17 Il lui dit : ‘C’est bien, bon serviteur. Parce que tu as été fidèle 
dans une petite chose, reçois le gouvernement de 10 villes.’ 18 Le 
deuxième vint et dit : ‘Seigneur, ta pièce d’or en a produit 5.’ 19 Il lui 
dit : ‘Toi aussi, sois établi responsable de 5 villes.’ 20 Un autre vint et 
dit : ‘Seigneur, voici ta pièce d’or que j’ai gardée dans un linge. 21 En 
effet, j’avais peur de toi parce que tu es un homme sévère ; tu prends ce 
que tu n’as pas déposé et tu moissonnes ce que tu n’as pas semé.’ 22 Il 
lui dit : ‘Je vais te juger sur tes propres paroles, mauvais serviteur ; tu 
savais que je suis un homme sévère, que je prends ce que je n’ai pas 
déposé et que je moissonne ce que je n’ai pas semé. 23 Pourquoi donc 
n’as-tu pas mis mon argent dans une banque, afin qu’à mon retour je le 
retire avec un intérêt ?’ 24 Puis il dit à ceux qui étaient là : ‘Enlevez-lui la 
pièce d’or et donnez-la à celui qui en a 10.’ 25 Ils lui dirent : ‘Seigneur, 
il a déjà 10 pièces d’or.’ 26 ‘Je vous le dis, répondit-il, on donnera à toute 
personne qui a, mais à celui qui n’a pas on enlèvera même ce qu’il a. 27 
Quant à mes ennemis qui n’ont pas voulu que je règne sur eux, 
amenez-les ici et mettez-les à mort devant moi.’ » Luc 19:12-27 
(SG21).  
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C’est la parabole des talents telle qu’elle est racontée dans l’évangile de Luc. 
Au verset 14 il est dit que les citoyens n’aimaient pas le noble. Ce dernier 
représente Dieu et plus spécifiquement Christ. Qu’arrive-t-il à ceux qui 
n’aiment pas Dieu ? 

Tu ne te prosterneras point devant elles [les idoles], et tu ne les serviras 
point ; car moi, l’Éternel, ton Dieu, je suis un Dieu jaloux, qui punis 
l’iniquité des pères sur les enfants jusqu’à la troisième et la quatrième 
génération de ceux qui me haïssent… Exode 20:5. 

Le serviteur qui a gardé son talent dans un linge dit qu’il savait bien que son 
maître était dur et sévère. Ce serviteur projetait sa propre haine sur son 
maître par la façon dont il le jugeait. Il est clair, selon ce qu’on peut lire dans 
la Bible, que le maître n’avait pas cette sévérité. Quels sont ses propres 
mots ?  

Il lui dit : ‘Je vais te juger sur tes propres paroles, mauvais serviteur’. 

Luc 19:22  

Ainsi, le maître juge le serviteur selon sa propre opinion et son propre 
jugement. Le parallèle entre la parabole de Luc et le jugement qui est décrit 
dans Matthieu est très important. 

Celui qui n’avait reçu qu’un talent s’approcha ensuite, et il dit : 
Seigneur, je savais que tu es un homme dur, qui moissonnes où tu n’as 
pas semé, et qui amasses où tu n’as pas vanné ; 25 j’ai eu peur, et je suis 
allé cacher ton talent dans la terre ; voici, prends ce qui est à toi. 26 Son 
maître lui répondit : Serviteur méchant et paresseux, tu savais que je 
moissonne où je n’ai pas semé, et que j’amasse où je n’ai pas vanné ; 27 
il te fallait donc remettre mon argent aux banquiers, et, à mon retour, 
j’aurais retiré ce qui est à moi avec un intérêt. 28 Ôtez-lui donc le talent, 
et donnez-le à celui qui a les dix talents. 29, Car on donnera à celui qui a, 
et il sera dans l’abondance, mais à celui qui n’a pas on ôtera même ce 
qu’il a. 30 Et le serviteur inutile, jetez-le dans les ténèbres du dehors, 
où il y aura des pleurs et des grincements de dents. Matthieu 25:24-
30 
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Les ténèbres du dehors 

Le jugement rendu dans Matthieu 25:30 est un parallèle de celui présenté 
dans Luc 19:27. 

Et le serviteur inutile, jetez-le dans les ténèbres du dehors, où il y 
aura des pleurs et des grincements de dents. Matthieu 25:30. 

Quant à mes ennemis qui n’ont pas voulu que je règne sur eux, amenez-
les ici et mettez-les à mort devant moi. Luc 19:27 (SG21). 

Qu’est-ce que les ténèbres du dehors ? 

Car, si Dieu n’a pas épargné les anges qui ont péché, mais s’il les a 
précipités dans les abîmes de ténèbres et les réserve pour le jugement. 
2 Pierre 2:4. 

Le cinquième versa sa coupe sur le trône de la bête. Et son royaume 
fut couvert de ténèbres ; et les hommes se mordaient la langue de 
douleur. Apocalypse 16:10. 

Malheur à eux ! car ils ont suivi la voie de Caïn, ils se sont jetés pour un 
salaire dans l’égarement de Balaam, ils se sont perdus par la révolte de 
Coré. Ce sont des écueils dans vos agapes, faisant impudemment bonne 
chère, se repaissant eux-mêmes. Ce sont des nuées sans eau, poussées 
par les vents ; des arbres d’automne sans fruits, deux fois morts, 
déracinés ; des vagues furieuses de la mer, rejetant l’écume de leurs 
impuretés ; des astres errants, auxquels l’obscurité des ténèbres est 
réservée pour l’éternité. Jude 1:11-13 

On est jeté dans les ténèbres du dehors quand on est abandonné au contrôle 
de Satan et de ses anges après avoir résisté à Dieu ouvertement et avec 
persistance. Voici l’explication biblique du processus qui montre comment les 
ennemis de Dieu sont tués en sa présence. 

Le méchant mourra de sa méchanceté, et ceux qui en veulent aux 
fidèles devront en subir la peine. Psaume 34:22 (BFC). 
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Les évènements décrits dans Ézéchiel 9 présentent la destruction qui 
tombera sur ceux qui ont délibérément choisi d’adorer un faux dieu. Dans les 
derniers jours, chacun aura fait son choix, soit pour recevoir la marque de la 
bête, soit le sceau de Dieu. 

Et elle [la bête] fit que tous, petits et grands, riches et pauvres, libres et 
esclaves, reçussent une marque sur leur main droite ou sur leur front, et 
que personne ne pût acheter ni vendre, sans avoir la marque, le nom de 
la bête ou le nombre de son nom. Apocalypse 13:16-17. 

Ceux qui choisissent la marque de la bête se placent volontairement sous sa 
domination, le pouvoir de la bête peut donc les utiliser selon son bon plaisir. 
De même que les chefs juifs ont choisi César comme roi et qu’il a alors reçu le 
pouvoir de les envahir et de les détruire quarante ans plus tard, il en sera de 
même dans les derniers jours pour ceux qui résistent au Dieu de la Bible et 
choisiront de suivre les dieux de Rome, la trinité destructrice. Rome sera 
alors autorisée à les mettre à mort. Ces évènements déclencheront la 
débâcle qui mènera à la crise finale juste avant le retour de Christ. Le culte de 
la bête et de son dieu est une transgression du second commandement où il 
est bien précisé que Dieu punira ceux qui se livrent à l’idolâtrie. 

Tu ne te prosterneras point devant elles [les idoles], et tu ne les serviras 
point ; car moi, l’Éternel, ton Dieu, je suis un Dieu jaloux, qui punis 
l’iniquité des pères sur les enfants jusqu’à la troisième et la quatrième 
génération de ceux qui me haïssent… Exo 20:5. 

Tuer les bébés ? Vraiment ? 

Il n’est pas dit que Dieu enverra ses anges pour les tuer personnellement. Il 
n’est pas non plus dit que Dieu les mettra à mort lui-même. Le second 
commandement précise qu’il visitera leurs iniquités sur eux. Il leur permettra 
de recevoir la juste rétribution pour leur caractère.  

Il est triste de constater que ceux qui croient que Dieu va lui-même mettre à 
mort les méchants se placent dans le camp du serviteur qui n’avait reçu 
qu’un talent et considèrent Dieu comme un maître sévère. Comment un 
chrétien peut-il dire que c’est par amour qu’il massacre les jeunes femmes et 
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les petits enfants ? Croient-ils vraiment que Dieu ordonne à ses anges de 
décapiter les jeunes filles et de mettre les petits enfants en pièces ? Cette 
pensée est des plus révulsante sans compter qu’elle présente Dieu non 
seulement comme un maître sévère, mais comme un barbare assoiffé de 
sang. Croire que Dieu va lui-même mettre à mort les idolâtres, c’est dire que 
c’est un menteur. En effet, il explique dans le second commandement qu’il 
fera retomber leurs iniquités sur eux. Cependant, de nombreuses personnes 
contredisent involontairement les commandements et proclament haut et 
fort que Dieu tuera les méchants lui-même en envoyant ses anges. 

Un ordre pour donner la permission 

On dit souvent que si Dieu donne un ordre, alors c’est lui qui est pleinement 
responsable de son exécution. 

L’Éternel lui dit : passe au milieu de la ville, au milieu de Jérusalem, et 
fais une marque sur le front des hommes qui soupirent et qui gémissent 
à cause de toutes les abominations qui s’y commettent. Et, à mes 
oreilles, il dit aux autres : passez après lui dans la ville, et frappez ; que 
votre œil soit sans pitié, et n’ayez point de miséricorde ! Tuez, détruisez 
les vieillards, les jeunes hommes, les vierges, les enfants et les femmes ; 
mais n’approchez pas de quiconque aura sur lui la marque ; et 
commencez par mon sanctuaire ! Ils commencèrent par les anciens qui 
étaient devant la maison. Ézéchiel 9:4-6 

Ces versets doivent être lus avec le contexte du verset 10 : 

Eh bien, moi, je n’aurai pas un regard de pitié, je ne les épargnerai pas, 
mais je leur ferai supporter [donnerai] les conséquences de leur 
conduite. Ézéchiel 9:10 (BFC). 

Ces ordres indiquent une permission. Personne dans l’univers ne peut agir 
sans la permission divine. Satan a dû demander la permission de Dieu avant 
de lancer ses attaques sur Job.  
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Et Satan répondit à l’Éternel : est-ce d’une manière désintéressée que 
Job craint Dieu ? 10 Ne l’as-tu pas protégé, lui, sa maison, et tout ce qui 
est à lui ? Tu as béni l’œuvre de ses mains, et ses troupeaux couvrent le 
pays.11, Mais étends ta main, touche à tout ce qui lui appartient, et je 
suis sûr qu’il te maudit en face. 12 L’Éternel dit à Satan : Voici, tout ce 
qui lui appartient, je te le livre ; seulement, ne porte pas la main sur 
lui. Et Satan se retira de devant la face de l’Éternel. Job 1:9-12 

Lorsque Dieu étend sa main, il livre au pouvoir de Satan. Nous voyons ce 
même principe dans l’histoire d’Achab et de Michée. 

Et l’Éternel dit : Qui séduira Achab, pour qu’il monte à Ramoth en 
Galaad et qu’il y périsse ? Ils répondirent l’un d’une manière, l’autre 
d’une autre. 21 Et un esprit vint se présenter devant l’Éternel, et dit : moi, 
je le séduirai. L’Éternel lui dit : comment ? 22 Je sortirai, répondit-il, et 
je serai un esprit de mensonge dans la bouche de tous ses prophètes. 
L’Éternel dit : Tu le séduiras, et tu en viendras à bout ; sors, et fais 
ainsi ! 1 Rois 22:20-22. 

Un esprit vient devant Dieu et dit qu’il sera un esprit de mensonge dans la 
bouche de tous les prophètes, et c’est ce qu’il fait. Dieu a-t-il ordonné à ce 
mauvais esprit de mentir à sa place ? N’était-ce pas plutôt là l’intention 
première de ce mauvais esprit ? En donnant son ordre, Dieu ne ferait que lui 
accorder sa permission. 

Satan désirait détruire Jérusalem depuis des siècles, bien avant l’époque de 
Daniel. Un ordre de l’Éternel lui en donne finalement la permission. Ce même 
principe s’applique également à l’époque de Saül. 

Lorsque le mauvais esprit envoyé par Dieu était sur Saül, David prenait 
la harpe et en jouait. Saül se calmait alors et se sentait mieux, et le 
mauvais esprit s’éloignait de lui. 1 Samuel 16:23 (SG21). 

Dieu a-t-il ordonné à un mauvais esprit d’importuner Saül, ou lui a-t-il 
simplement accordé sa permission ? 
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Il lança contre eux [les Égyptiens] son ardente colère, la fureur, la rage 
et la détresse, une troupe de messagers de malheur. Psaume 78:49. 

Dieu a-t-il ordonné à des mauvais anges d’aller détruire les Égyptiens par les 
plaies ? Ou leur a-t-il simplement donné la permission ? Dans ce verset, le 
mot lancer peut aussi signifier autoriser. Dieu a autorisé ou donné sa 
permission à Satan et à ses anges pour accomplir leur œuvre de destruction. 

Voici les conclusions auxquelles nous aboutissons : 

1. La punition d’Ézéchiel concerne le péché d’idolâtrie. 
2. Le second commandement nous dit que la punition pour l’idolâtrie 

est la retombée des iniquités des pécheurs sur leur propre tête. Cela 
est clairement expliqué dans Ézéchiel 9:10. 

3. La prophétie d’Ézéchiel 9 s’est partiellement accomplie en 
586 av. J.−C. lorsque les Babyloniens ont rasé Jérusalem. Cet 
évènement montre bien la vérité selon laquelle les jugements divins 
se réalisent en faisant retomber les iniquités des pécheurs sur leur 
propre tête. 

4. L’Esprit de Prophétie explique clairement que les hommes avec les 
cinq armes de destruction représentent la destruction générale des 
méchants. (3T 267). 

5. Ellen White explique que la destruction finale des méchants se fera 
sur le même modèle que la prise de Jérusalem en 70. 

6. Elle décrit clairement la destruction of Jérusalem comme ce qui arrive 
lorsqu’on est livré entre les mains de Satan. (TS 36.1). 

7. Lorsque Jésus quitte le sanctuaire céleste, tous les justes auront été 
scellés. Les anges qui retiennent les quatre vents les relâcheront et 
Satan pourra pleinement contrôler à sa guise ceux qui ont choisi de 
recevoir la marque de la bête. C’est alors qu’intervient la destruction 
générale des méchants. (TS 666.1) 
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Cette analyse permet de comprendre l’amour, la sagesse et la justice de Dieu. 
Les méchants sont punis et ils sont finalement mis à mort, toutefois cela se 
fait selon ce qui est dit dans les commandements de Dieu et selon la 
révélation de son caractère. 

L’Éternel descendit dans une nuée, se tint là auprès de lui, et proclama 
le nom de l’Éternel. 6 Et l’Éternel passa devant lui, et s’écria : L’Éternel, 
l’Éternel, Dieu miséricordieux et compatissant, lent à la colère, riche en 
bonté et en fidélité, 7 qui conserve son amour jusqu’à mille générations, 
qui pardonne l’iniquité, la rébellion et le péché, mais qui ne tient point 
le coupable pour innocent, et qui punit l’iniquité des pères sur les 
enfants et sur les enfants des enfants jusqu’à la troisième et à la 
quatrième génération ! Exode 34:5-7.  
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Pourquoi Jésus a-t-il dit à Pierre de ranger son épée, mais a dit 
aux Lévites de traverser le camp et de tuer par l’épée ceux qui 
refusaient de se repentir ? « Moïse se tint debout à la porte du 
camp et dit : ceux qui sont pour le SEIGNEUR, à moi ! Tous les fils 
de Lévi se rassemblèrent autour de lui. (27) Il leur dit : ainsi parle 
le SEIGNEUR, le Dieu d’Israël : que chacun de vous mette son 
épée au côté ; passez et repassez dans le camp, d’une porte à 
l’autre, et tuez, qui son frère, qui son ami, qui son parent ! (28) 
Les fils de Lévi firent ce que Moïse avait dit : ce jour-là, il tomba 
environ trois mille hommes parmi le peuple ». Ex. 32:26-28 

Autres livrets disponibles à maranathamedia.com 

Le modèle des jugements de Dieu 

 

Le Ministère de la Mort 

 

Anges destructeurs  

  

La plupart des chrétiens ont des idées bien arrêtées au sujet de la 
colère et des jugements de Dieu, ses châtiments, sa vengeance et 
ses corrections. Ils croient qu’ils représentent une action active 
de la part de Dieu qui, perdant patience à un moment donné, 
punit et élimine les transgresseurs de sa loi en instruisant ses 
anges de faire du mal, de tourmenter et tuer les êtes humains et 
en utilisant les forces de la nature d’une manière destructrice 
afin d’atteindre son but de destruction de l’apostat. Mais 
comment se fait-il que ces personnes arrivent à cette 
conclusion ? 

Les saints anges tuent-ils des gens ? Christ prononce-t-il vraiment 
ces paroles : « Ces gens doivent mourir, va et exécute-les ! » 
Jésus a-t-il dissimulé la facette violente du caractère de Dieu 
quand il est venu sur la terre ? Ici-bas, Jésus n’a jamais tué 
personne. Si la violence et la mort font partie de son caractère 
pourquoi n’a-t-il pas révélé cela quand il était parmi nous ? 
Luc 9:56 : Car le Fils de l’homme est venu, non pour perdre les 
âmes des hommes, mais pour les sauver. 
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Les armes de destruction 
d’Ézéchiel 9 

L’Éternel lui dit : passe au milieu de la ville, au milieu de Jérusalem, et 
fais une marque sur le front des hommes qui soupirent et qui gémissent à 
cause de toutes les abominations qui s’y commettent. 5 Et, à mes oreilles, il 
dit aux autres : passez après lui dans la ville, et frappez ; que votre œil soit 
sans pitié, et n’ayez point de miséricorde ! 6 Tuez, détruisez les vieillards, 
les jeunes hommes, les vierges, les enfants et les femmes ; mais n’approchez 
pas de quiconque aura sur lui la marque ; et commencez par mon 
sanctuaire ! Ils commencèrent par les anciens qui étaient devant la maison. 
Ézéchiel 9:4-6 

Notre Père céleste ordonne-t-il vraiment de passer les jeunes-
filles et les petits enfants par les armes ? Comment comprendre 
cette déclaration à la lumière de l’exemple que Jésus nous a 
révélé sur le caractère du Père ? 

Les Israélites étaient gravement impliqués dans l’idolâtrie. Les 
Dix Commandements expliquent comment Dieu répond aux 
pratiques idolâtres. 

Tu ne te prosterneras point devant elles, et tu ne les serviras point ; car moi, 
l’Éternel, ton Dieu, je suis un Dieu jaloux, qui punis l’iniquité des pères 
sur les enfants jusqu’à la troisième et la quatrième génération de ceux qui 
me haïssent… Exo 20:5.  

Punir les iniquités des pères sur les enfants, qu’est-ce que cela 
veut dire exactement ? Comment cela est-il lié à Ézéchiel 9 et à 
la fin du monde ? 

 


